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En visitant..

L'INSTALLATION MILITAIRE DE FABRICATION DE
PLASMA DE ZWEILÜTSCHINEN

Le 23 aoüt, le Departement militaire federal
et le service de sante de l'armee presentaient ä

la presse les nouvelles installations de fabrication

de plasma destinies aux besoins militaires.
Ces installations souterraines, au coeur de l'Ober-
land bernois, ont ete remises recemment ä la
Croix-Rouge suisse et ont dejä commence ä

fonctionner ainsi que le savent nos lecteurs.
Apres que l'on eut presente aux visiteurs le film
« Une compagnie de soldats » consacre aux
premiers secours en campagne, un car les conduisit
ä Zweilütschinen oü le colonel Spengler, phar-
macien en chef de l'armee, et le docteur Hässig,
chef du service de transfusion de la Croix-Rouge
suisse, leur firent visiter les installations recemment

entrees en service. L'apres-midi fut con-
sacree a des demonstrations du travail de la Section

de protection et de defense contre les armes
atomiques, biologiques et chimiques du service
de sante militaire (service A. B. C.J, creee en

1950, et ä un expose du colonel Gessner sur le

developpement constant de ce service et les

taches des officiers et des specialistes qui lui
sont rattaches. II fallut regretter I 'absence du

colonel-brigadier Meuli, medecin en chef de

l'armee, qu'un deuil cruel venait de frapper, et
auquel tous les participants adresserent une
pensee de profonde et respectueuse Sympathie.

*

LES TACHES ACTUELLES
DU SERVICE DE TRANSFUSION

On sait l'importance croissante du materiel
de transfusion — sang complet, plasma, fractions
de plasma — dans les traitements tant medi-
caux que chirurgicaux modernes. Dans son

expose, le docteur Hässig rappelait qu'alors que
l'on devait enregistrer, au cours de la guerre de

1914 - 1918, un 8,1 % de blesses succombant ä la
suite de leurs blessures, l'armee americaine avait
pu ramener, entre 1942 et 1945, la mortalite des

blesses ä 3,3 %, et, au cours de la guerre de

Coree, ä 2,4 % seulement. Cette impressionnante
reduction peut etre attribuee ä quatre facteurs:

Le traitement chirurgical etait entrepris immediate-
ment et ä proximite du front, dans les six heures, si

possible, suivant la blessure;

Chambre des machines, les appareils frigorifiques. (Photo Photopresse.)
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les blesses etaient transportes rapidement par
ambulances et par avions;

on faisant un usage etendu des sulfamides et des

antibiotiques tels que la penicilline;
on recourait au traitement systematique du choc

par le plasma et le sang complet.

Problemes poses par les besoins en sang et
en plasma

Notre Service de sante d'armee devait se pre-
occuper d'avoir ä sa disposition des reserves de

plasma süffisantes. Ce fut la täche du Service de

transfusion de l'armee que de mettre ä disposition

ces reserves. Le besoin en apparut accru
avec l'apparition des projectiles atomiques. L'uti-
lisation de sang, de plasma ou de succedanes,
si bienfaisante pour traiter l'etat de choc des
blesses graves ou de ceux atteints de brülures,
n'est pas moins importante lorsqu'il s'agit de
lesions provoquees par les armes nouvelles. Le
traitement rationnel des personnes ayant subi
une irradiation massive, et dont les organes pro-
ducteurs de sang, comme la moelle osseuse, sont
severement touches, consiste en transfusions re-
petees de sang complet. Quant au traitement
antichoc, la transfusion de plasma ou de derives
de plasma tels que I'albumine ou la solution pas-
teurisee de protides plasmatiques (P. P. L.) appa-
rait la meilleure solution.

La preparation et l'emploi de ces diverses
matieres posent de nombreux problemes. Pour
la duree de leur conservation d'abord, car le sang
complet ne peut encore etre garde qu'ä basse

temperature et pas plus de quelques jours, et son
emploi, qui oblige de tenir compte du groupe
sanguin et du facteur rhesus du receveur, est
reserve aux services sanitaires de l'arriere (höpi-
taux chirurgicaux de campagne et E. S. M.). Le
plasma et ses derives desseches peuvent par

Le colonel Spengler et une laborantine ä Zweilütschinen.
(Photopresse

Un des quatre appareils de sechage «Manifolds» contenant
chacun 48 bouteilles. (Photo A.T. P.)

contre etre conserves ä la temperature ordinaire
pendant cinq ä dix ans et ne posent aucun
Probleme de groupe sanguin ni de rhesus. On les
utilisera jusque dans les secteurs du front les
plus avances (postes de secours, places de panse-
ments).

Les succedanes du plasma lui sont assurement
inferieurs dans le traitement antichoc — les
meilleurs dont on dispose actuellement sont la
dextrane, le polyvinylpyrrolidone et la gelatine
fluide modifiee; leur emploi permet pourtant
de maintenir dans une proportion raisonnable
les besoins en preparations d'origine humaine
(plasma et derives) et de ne pas obliger ä la creation

de reserves excessives.

Experiences etrangeres pouvant nous guider
Dans son organisation, le Service de

transfusion de l'armee devait tenir compte de ces
donnees en se rappelant les experiences faites
dans ce domaine par les armees au combat. II
n'est pas inutile de les rappeler:

Les troupes de l'ONU combattant en Coree ont utilise

en effet pour le traitement d'un seul blesse grave
en moyenne 1 litre de plasma, ou de succedane, et
2 litres de sang complet. Les Americains, pour leurs
services de protection civile, estiment actuellement ne-
cessaire, pour 1000 blesses, une reserve permettant 1500

transfusions de sang complet, 500 infusions de plasma
ou d'albumine et 1000 infusions de succedanes, ä utiliser
en trois semaines. Les Frangais, de leur cöte, comptent
qu'il leur faut en moyenne 100 unites, soit 80 conserves
de sang complet et 20 de plasma desseche, par 100

blesses: «Un donneur par blesse » est le theme de leur
appel ä la population.
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De tels chiffres indiquent l'ampleur de la
lache du Service de transfusion de l'armee. D'au-
tant plus que nous devons tenir compte, en
Suisse, de l'etroitesse du territoire de l'arriere et
des difficultes que nous aurons, en cas de guerre,
ä faire fonctionner des equipes de ramassage de

sang complet. Car cela nous oblige ä augmenter
notablement la reserve de plasma et de succe-
danes que nous devons reunir pour parer ä toute
eventualite.

Un devoir civique et humain

Pour constituer dans le delai convenable une
telle reserve, il Importe que chacun, en Suisse,
soutienne et aide le Service de transfusion de

notre Croix-Rouge nationale d qui ü incombe
d'y pourvoir en meme temps qu'ü doit effectuer
et tenir ä jour la determination des groupes san-
guins et des facteurs rhesus dans toute l'armee.
L'installation nouvelle de Zweilütschinen, qui
assurera le ravitaillement de la partie occidentale
de notre pays et qui sera completee par une
autre installation, ä Amsteg, destinee ä la partie
Orientale, et qui entrera en service Van prochain,
est un element necessaire au succes de cette
entreprise. II faut en feliciter les artisans, et
notamment le Servme de sante dp l'armee.

*

LE CENTRE DE FABRICATION
DE ZWEILUETSCHINEN

En presentant les nouvelles installations sou-
terraines de Zweilütschinen, le colonel Spengler,
pharmacien en chef de l'armee, rappela brieve-
ment l'historique de la transfusion sanguine au
service de l'armee. Le centre de fabrication de
plasma de la Croix-Rouge suisse fonctionne au
laboratoire central de Berne depuis 1949. II s'est
tres vite revele insuffisant, etant donnes les
besoins sans cesse grandissants de la population
civile, pour assurer egalement la creation des

reserves indispensables ä l'armee; reserves de
plasma desseche que la Croix-Rouge suisse, ä la
suite du contrat conclu en 1952 avec le Departement

militaire federal, a pour täche de preparer
dans ses propres etablissements ou dans ceux de
l'armee. C'est pourquoi le Service de sante mit
sur pied, en 1954, le projet d'edifier les installations

de Zweilütschinen et d'Amsteg. Le mede-
cin en chef de la Croix-Rouge, d'apres les
instructions du medecin en chef de l'armee, a mis
d'autre part au point un programme pour la
recolte et l'utilisation de sang complet. Le
laboratoire de l'armee pour la determination des

groupes sanguins, enfin, fonctionne depuis 1954
et se trouve au laboratoire central de la Croix-
Rouge suisse a Berne

Les installations de Zweilütschinen ont bene-
ficie largement des experiences faites au Labo-
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Sterilisation des flacons dans un des deux autoclaves auto-
matiques. (A.T P.)

ratoire central de laCroix-Rouge; le sang notam-
ment est centrifuge bouteille par bouteille pour
reduire au minimum les risques de contamination

eventuelle de jaunisse infectieuse. A cöte
du plasma desseche, le nouveau centre de
fabrication preparera egalement des fractions de

sang, notamment de l'albumine. La preparation
de succedcines de plasma a egalement ete en-
visagee; le plus interessant pour nous de ces
succedanes serait 1'oxypolygelatine, sa fabrication

nous etant facilitee par la presence en quan-
tites süffisantes, en Suisse, de matieres
premieres de bonne qualite.

Amenagement, appareillage, possibilites
de production

L'amenagement de l'ancienne galerie qui
servait d'entrepöt ä l'intendance du materiel de

guerre a necessite des travaux qui ont dure pres
de deux ans. II fallut en effet la subdiviser en
plusieurs salles et amenager chacune d'elles pour
le travail auquel eile allait se voir destinee. Le
centre de fabrication y dispose d'un emplacement

de 600 m2. L'appareillage electrique fit
augmenter ä un total de 250 kW la puissance
necessaire, la capacite de la nouvelle installation
d'eau chaude dut etre portee ä 16 000 1. L'instal-
lation d'air conditionnee, qui existait de ja, fut
agrandie considerablement, il fallait en effet
pouvoir assurer l'evacuation immediate et cons-
tante de l'humidite due ä la vapeur d'eau.

Quant ä l'appareillage technique de la
fabrication proprement dite, il necessita lui aussi une

adaptation particuliere. Des modeles speciaux
d'appareils ä steriliser, de forme cubique et
non plus cylindrique, permirent la sterilisation
simultanee d'un plus grand nombre de flacons.
Les appareils ä dessecher le plasma congele sont
egalement d'un Systeme different de celui
employe au laboratoire central de Berne: au lieu
du Systeme americain, ä chambre, qui seche
100 bouteilles par chambre, bouteilles restant
ouvertes et que l'on doit fermer l'une apres
l'autre l'operation terminee, on a installe äZwei-
lütschinen un appareillage Escher-Wyss con§u
en collaboration avec la maison Allan, de Rotterdam.

Ce Systeme, ä « manifolds », permet de
dessecher le plasma congele par bouteille — une
cinquantaine par « manifold » — et de fermer
immediatement chaque bouteille en reduisant
au strict minimum 1'entree d'air et d'humidite.
L'installation rotative s'est egalement revelee
excellente pour un travail continu et permet
d'economiser la place et d'accelerer le transport
des bouteilles de plasma d'une salle ä l'autre.

Ajoutons qu'en plein travail l'installation
consomme environ 30 000 kWh par mois. Ses
frais d'installation, non compris l'amenagement
de la galerie, se sont montes ä 950 000 fr., dont
500 000 fr. pour les travaux de construction, et
le solde pour l'appareillage de congelation et de
dessication et les appareils et ustensiles. Sa

capacite de production, actuellement, se monte
ä 2000 flacons de plasma desseche par mois, soit
24 000 par an. En tenant compte de l'apport du
laboratoire de Berne, et sans faire entrer
l'installation d'Amsteg en jeu, l'on peut done estimer
que d'ici trois ou quatre ans la reserve necessaire

ä l'armee aura pu etre constitute.

Dejä les premieres reserves de plasma commencent ä s'aligner.
(Photopresse.)
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Chacun doit contribuer ä la creation des reserves
de plasma
L'installation nouvelle de Zweilütschinen,

bien qu'enfouie dans le roc, est plaisante au
travail. Des lampes electriques distribuent partout
une lumiere proche de celle du jour. La semaine
de cinq jours y a ete introduite afin que ceux
qui y sont occupes puissent jouir deux pleins
jours durant de la nature. 11 appartient main-

tenant ä la population entiere de prouver qu'elle
a compris l'importance vitale d'une telle entre-
prise, et son enjeu qui est la vie de nos soldats.
Que toujours plus de donneurs de sang viennent
permettre ä ces installations d'augmenter encore
leur rendement et de constituer le plus rapide-
ment les reserves indispensables au pays tout
entier et ä sa securite, c'est le meilleur vceu que
Von puisse faire.

AU LABORATOIRE CENTRAL DE TRANSFUSION SANGUINE

Avec nos equipes mobiles
Nos equipes mobiles ont procede, du 23 juillet au

16 aoüt, ä 4635 prises de sang chez des soldats d'ecoles
de recrues qui s'etaient annonces volontairement. Le
sang ainsi recueilli est destine ä la fabrication de plasma
desseche pour les reserves de 1'armee. Quarante-deux
prises de sang collectives ont egalement eu lieu en aoüt,
permettant de recueillir 7984 flacons de sang.

*

Le 15 000e donneur du centre de Bale
A la mi-aoüt, le centre de transfusion de la section de

Bale de la Croix-Rouge suisse a enregistre son 15 0Q0e

donneur de sang. Ce centre recueille annuellement 10 000

conserves de sang complet. Notons d ce propos qu'ä Bale
on effectue en moyenne, chaque annee, cinq
transfusions par 100 habitants.

*

Des resultats encourageants

II est rejouissant de constater que les produits de

notre service de fractionnement jouissent d'une renom-
mee sans cesse croissante ä l'etranger, oü ils sont de

plus en plus recherches.
*

Nomination
Le chef de notre centre de transfusion de Bale, le

docteur L. P Hollander a ete nomme privat-docent de
l'umversite de cette ville. II enseignera la science des

groupes sanguins.
*

Travaux
Notre laboratoire central a publie dermerement les

iravaux suivants:

— Service de transfusion de la Croix-Rouge suisse et laboratoire
central ä Berne, par A Hassig, Vox sanguinis, 1, 226

— Une solution de proteine thermostable de plasma humain ob-
tenue par dessalaison (P. P. L.), paru sous le titre anglais « A
heat stable human plasma protein solution obtained by desalting

(P P L)», par H Nitschmann, P Kistler, H R Renter,
A Hassig, A Joss, Vox sanguinis, 1, 183

— La protection des donneurs au service de transfusion sanguine
de la C. R. S., par L Hollander et K Stampfli, Bibliotheque
hematologique.

*

Visiteurs
Differentes personnalites et quelques groupes de

visiteurs ont ete regus ces derniers temps ä notre laboratoire

central. Entre autres: les eleves-infirmieres du
Lindenhof, un groupe de medecins bresiliens et de 12

officiers sanitaires.

Citons egalement: Dr Cruz, de la Croix-Rouge des Philippines,

de Manille, Dr Malassenet, du centre regional de
transfusion de Paris; M. Georges Benaim, directeur des services de
sante civils d'Algerie: Dr Weiss, chef du service de transfusion
de Dusseldorf; Dr F. Seidounoff, chef du service medical du
Palais des Nations, Geneve, Prof Janeway, de l'Ecole de mede-
cine de Boston; Mme le Dr Arndt, chef du service de transfusion
de Mayence, Mile E A Reinert; M D Graz, B D S., de Dublin,
Dr Clemens, Chirurgien ä Oberhausen, Dr Hans Bergmann, chef
du service de transfusion de la Haute-Autriche, de Linz; Dr
Ibrahin Moharram, directeur general du laboratoire de bacteno-
logie du Caire, Di Pauli, medecin de l'Etat au Congo beige, de
Leopoldville.

Un film militaire de « premiers secours »

UNE COMPAGNIE DE SOLDATS
C'est en 1955 que le chef de l'instruction de 1'armee

chargea le Service de sante de preparer un film mon-
trant ä chaque soldat comment ll peut et doit donner,
en cas de blessure, les premiers soins ä ses camarades
ou ä lui-meme. Le sort du blesse depend souvent dans
une large mesure de cette intervention immediate qui
permet d'attendre la venue des sanitaires.

Le film « Une compagnie de soldats », d'une duree de
45 minutes, a ete realise par M. Rössler et la « Standard-
film », de Mannedorf. U a ete tourne avec l'aide de plu-
sieurs ecoles de recrues. II sera presente dorenavant ä

toutes les ecoles et dans les cours militaires. II illustre
les premiers soins ä donner dans divers cas:

— Conduite a tenir lors d'un coup de chaleur,
— Premiers soins a un soldat brüle par un lance-flammes:
— Dechirure a l'artere de l'avant-bras d'un combattant, necessity

d'arreter immediatement l'hemorragie;
— Danger de noyade lors d'une traversee de riviere en canot
pneumatique, usage de la respiration artificielle;
— Comment agir en cas d'accident provoque par une installation

electrique,
— Les accidents de route sont sans cesse plus frequents;
premiers soins qu'ils peuvent requerir.

On ne peut qu'applaudir ä la naissance de ce film,
utile aussi bien dans la vie civile quotidienne qu'ä
1'armee, il vient illustrer et completer heureusement le
petit manuel «Premiers secours et maintien de l'etat
de sante de la troupe », largement diffuse dans 1'armee
depuis quelques annees, ainsi que 1'enseignement qui est
donne actuellement dans ce domaine ä tous nos soldats.

*

NOUS AVONS LU...
...Pro Infirmis, Zurich, no 4 - 1955/1956 L'aide aux invalides,

definition, assistance, conseils (I) Do, no 5* L'aide aux invalides

(II); S-H Perret, La readaptation des enfants difficiles,
conditions psychologiques
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